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Les manifestations de colère, de protestation et de rétorsion se poursuivent dans le monde musulman à la suite de la 
publication par la presse européenne de caricatures, jugées blasphématoires, du prophète Mahomet. 

A  Damas, des milliers 
de manifestants ont 
incendié l'ambassade 
du Danemark, pays 

où sont parues la première fois en 
septembre les caricatures litigieu-
ses, et celle de la Norvège, où une 
petite publication chrétienne les a 
reprises en janvier. 
Ces incidents n'ont pas fait de victi-
mes, mais l'ambassadeur de Nor-
vège s'est étonné de la légèreté du 
dispositif policier mise en place de-
vant sa mission, qui avait demandé 
un renforcement de sa protection. 
De source danoise, on parle égale-
ment de présence "symbolique" de 
policiers devant la mission du Dane-
mark. 

A Gaza, des dizaines de jeunes Pa-
lestiniens ont lapidé et tenté de 
prendre d'assaut des locaux de 
l'Union européenne. Les forces de 
sécurité ont dû intervenir face à ces 
manifestants, faisant un blessé et 
procédant à plusieurs interpellations. 
Les manifestants ont réussi à des-
cendre le drapeau de l'UE et à le 
remplacer par un drapeau palesti-
nien. Ils ont scandé des slogans 
hostiles au Danemark et ont promis 
de verser leur "sang pour le pro-
phète" Mahomet. Ils ont également 
attaqué les locaux de la représenta-
tion allemande, dont ils ont brisé les 
vitres, saccagé la cour du bâtiment 
et brûlé un drapeau. 

A Amman, l'ancien sénateur Djihad 
Momani a été arrêté et inculpé de 
blasphème pour avoir permis la re-
prise jeudi dans l'hebdomadaire Chi-
hane, dont il est le rédacteur en 
chef, de la caricature jugée la plus 
offensante, celle du prophète coiffé 
d'un turban en forme de bombe. 

A Téhéran, la présidence a annoncé 
la formation d'une commission char-
gée de réévaluer les relations com-
merciales entre l'Iran et les pays où 
la presse a reproduit les caricatures 
de Mahomet qui font actuellement 
scandale dans le monde musulman. 
Celles-ci ont désormais été publiées 
en Nouvelle-Zélande, en Bulgarie, 
en France, au Danemark, en Alle-
magne, en Italie, en Espagne, en 
Suisse, en Norvège et en Hongrie. 

A Djakarta, le président indonésien 
Susilo Bambang Yudhoyono, chef 
de l'Etat du pays musulman le plus 
peuplé au monde, a estimé: "Les 
droits de l'homme ne sont pas abso-
lus et leur respect ne saurait res-
treindre d'autres droits ni insulter les 
croyances des autres", a-t-il dit. 
Yudhoyono a cependant invité les 

musulmans indonésiens à ne pas 
commettre de violences et à accep-
ter les excuses présentées par le 
journal danois Jyllands Posten, par 
qui le scandale est arrivé. Mais envi-
ron 300 Indonésiens ont endomma-
gé vendredi l'entrée d'un immeuble 
de Djakarta abritant l'ambassade du 
Danemark. 

A Kuala Lumpur, le Premier minis-
tre malaisien, Abdullah Ahmad Ba-
dawi, qui préside actuellement l'Or-
ganisation de la conférence islami-
que (OCI), a qualifié de "provocation 
délibérée" la reprise par la presse 
occidentale des caricatures incrimi-
nées. 
Dans un communiqué, le chef du 
gouvernement malaisien dénonce 
un "mépris flagrant envers la sensi-
bilité islamique". 

A Ankara, une gerbe de fleurs noi-
res a été déposée devant l'ambas-
sade du Danemark et, à Londres, 
1.500 personnes ont protesté devant 
le siège de la mission diplomatique 
de Copenhague. 

A Lahore, au Pakistan, un demi-
millier de protestataires ont scandé 
"A bas le Danemark! et "Pendez les 
coupables!". 
En Afrique du Sud, un tribunal a 
donné droit à une requête d'un 
groupe musulman réclamant l'inter-
diction de la publication des carica-
tures du prophète. 
Au Vatican, enfin, en réponses aux 
demandes de précisions des mé-
dias, le Saint-Siège a publié une 
déclaration affirmant que "La liberté 
de penser et d'expression, confirmée 
par la déclaration universelle des 
droits de l'homme, n'autorise pas à 
offenser les convictions religieuses 
de quiconque." 

Source: Reuters, 4 février 2006 

SANS FRONTIÈRES 
Droit au respect vs droit à l’expression 

Le Bureau exécutif du CFCM suit avec une attention 
particulière le développement de la publication des cari-
catures diffamant gravement le Prophète de l’Islam. 

Le Bureau exécutif du CFCM déplore la récupération 
faite à d’autres fins par des milieux mal intentionnés, 
provoquant ainsi un dérapage qui peut avoir des consé-
quences extrêmement graves. 

Le Bureau exécutif du CFCM appelle instamment au 
calme et à la raison les responsables de médias, les 
journalistes de France et de Charlie Hebdo afin de ne 
pas alimenter davantage la polémique et l’incompré-
hension. 

Le Président de la République a lancé un appel à la 
retenue et à la responsabilité, et que le respect de tous 
les citoyens français doit prévaloir sur toute autre consi-
dération. 

Le Bureau du CFCM demande aussi aux musulmans 
de ne pas succomber aux provocations afin que leur 
légitime première expression ne soit pas dénaturée 
évitant ainsi toute escalade portant préjudice à notre 
pays. 

Docteur Dalil BOUBAKEUR ,  

Président du CFCM 

Les appels à la raison se multiplient 

C’est toujours délicat le thème des 
caricatures et des dénigrements de 
toutes sortes vis a vis de croyances 
que l’on ne partage pas… Est-il 
légitime de se moquer, même de 
manière purement humoristique, de 
sujets qui sont fondamentaux pour 
d’autres en invoquant la sacro-
sainte liberté d'expression ? 
 “La liberté se termine là ou com-
mence celle de l’autre…”. 
Je pense que cette devise est es-
sentielle pour une société multi-
culturelle et multi religieuse telles 
que le sont devenus les pays occi-
dentaux.  
Voyez ce qui s’est passé avec 
Dieudonné ! Un lynchage médiati-
que sans précédent pour moins que 
ça, je me réfère bien entendu au 
scandale des caricatures du Pro-
phète Mohammad (SAWS) dans un 
journal danois et reprises sur 
France Soir. 
J'ai lu le commentaire suivant sur 
un blog bien connu: " Il est clair 
aussi que le juif essaye de créer le 
mal partout par ce qu’avec le mal 
que vit le juif...", se référant aussi 
bien au problème des caricatures 
qu'à l'élection du Hamas en Pales-
tine. 
Maintenant, tout réduire à un pro-
blème Juif est aussi simpliste que le 
raisonnement de Bush: “avec moi 
ou contre moi”.  
Je ne crois sincèrement pas au 
complot Juif et la manie de dire que 
le Juif est derrière tout ce qui est 
mal est une preuve d’incapacité 
d’analyser les problèmes dans leur 
complexité.  

Rien n’est simple et personne n’est 
personnellement responsable. 
Maintenant le projet sioniste est 
effectivement coupable de la plu-
part des maux des palestiniens, car 
c’est un projet impérialiste déclaré, 
mais ils ne sont pas les seuls res-
ponsables de la situation actuelle...  
Les Juifs ne sont pas tous sionistes 
de la même manière que les musul-
mans ne sont pas tous extrémistes 
ou terroristes, et tant que nous pen-
serons de cette manière binaire, 
nous ferons le jeu des sionistes et 
des évangéliques (machiavéliques 
devant l’éternel), en plus de se ren-
dre coupable de discours raciste… 
Peut-on rire de tout en démocratie 
? et bien je pense que non. Mais ne 
comptez pas sur moi pour établir 
les limites, mais caricaturer le pro-
phète Mohammed, de la même ma-
nière que filmer la fellation du Christ 
(rappelez vous du film de Scor-
sese), me parait totalement hors 
sujet et une provocation gratuite.  
Ne tombons plus dans la provoca-
tion des sionistes et des fouteurs de 
troubles, nous avons tellement de 
chats plus importants à fouetter… 
malgré le fait aussi qu’il faut recon-
naître que laisser entre ouverte une 
porte permet à plus d’irrespectueux 
de la franchir. Donc la thèse de veil-
ler a garder la porte bien fermée est 
aussi recevable… vous voyez 
comme tout cela est complexe ? 
Source: Ben Mustapha (Le Monde 
d’Iskander) 

Éviter les dérapages et la récupéra-
tion 
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L a question est valide et 
nous -arabes et musul-
mans- nous avons besoin 
de réfléchir calmement et 

donner des réponses solides et non 
seulement nous contenter de nous 
énerver .  
En réagissant sous l’émotion, sans 
réflexion et sans gestion efficace de 
la communication de notre point de 
vue, on fait juste nous tirer nous 
même dans les pieds (on passe plus 
pour des débiles mentaux qu’autre 
chose)...  
 Voici à mon avis quelques éléments 
de réponse: 
 1. Certains trouves les caricatures 
offensantes car on y représente le 
prophète alors que pour certains 
courants musulmans, toute repré-
sentation du prophète (dessin, 
sculptures, peintures etc) est un sa-
crilège ou "haram".   
Je pense que le premier ministre 
danois a déjà offert ses excuses sur 
ce point là.  
Mais il a aussi précisé que dans 
d’autres pays et d’autres cultures la 
peinture, les dessins, les caricatu-
res, les sculptures ne sont 
pas "Haram"...  
Du coup on peut pas s’attendre à ce 
que ces peuples s interdisent des 
c h o s e s  j u s t e  p a r c e 
que certains musulmans (je dis bien 
certains) se les interdisent.  
 2. D’autres trouvent les caricatures 
offensantes car elles représentent le 
prophète comme un terroriste. Sur 
ce point là, c’est la majorité de l’opi-
nion occidentale qui considère que 
la résistance dans le monde arabe 
aux invasions successives de ses 
terres n’est rien d’autre que du terro-
risme.  

DIALIGUE DE SOURDS 
Les arabes et les musulmans, eux , 
voient les mouvements de résis-
tance comme des mouvements de 
libération et non du terrorisme. Ce 
qui est tout a fait vrai: les peuples 
ont le droit de défendre leur liberté 
au prix de leur vie. Et ceux qui font 
ça sont des héros à respecter et à 
honorer et non des "terroristes" à 
fustiger.  
 Je pense qu il est important de bien 
distinguer les 2 sujets: 
 1. La représentation du prophète 
est "haram" dans l’Islam. Ceci est 
valide pour les musulmans prati-
quants. Peut-on demander aux non 
musulmans ou aux musulmans non 

pratiquants de respecter cette règle? 
Cette demande est complètement 
absurde! 
 

PEUT-ON SE SUBSTITUER À 
DIEU POUR JUGER SES 

CRÉATURES ? 
 De toute façon, tout tabou religieux 
doit être mis dans son contexte so-
cioculturel et son contexte histori-
que. On ne peut pas transposer des 
tabous d'il y'a 14 siècles dans les 
sociétés d'aujourd'hui. Mais ça c'est 
une autre discussion que nous mu-
sulmans, nous avons besoin d’avoir 
entre nous.  
Ni l'Occident ni l'Orient n'ont rien à y 
faire. De plus nous n'avons pas be-
soin des autres civilisations pour 
nous enseigner des évidences telle 
que la liberté d'expression est une 
bonne chose pour une société mo-
derne. Nous somme suffisamment 
intelligents pour le savoir nous mê-
mes. Et ceux d’entre nous qui ne 
comprennent pas ça encore de-
vraient retourner vivre au 1er siècle 
de l'Hégire en Arabie.  
 2. Le deuxième point est la repré-
sentation de la résistance comme du 
terrorisme: Ceci est bel et bien une 
insulte et un manque de respect 
pour ces milliers de militants et de 
résistants qui sacrifient leur vie pour 
libérer les leur du joug d’une inva-
sion étrangère, quelques soient les 
raisons que le rapace charognard 
colonisateur (il n’y a pas plus rapace 
et plus charognard et plus sau-
vage qu’un colonisateur) utilise pour 
justifier sa barbarie, sa sauvagerie, 
sa soif de sang, de pouvoir, de do-
mination ou de contrôle de ressour-
ces économiques.  
Ces caricatures ne sont pas une 
insulte à l'Islam et son prophète: 
Elles sont une insulte pour les bra-
ves et courageux membres des 
mouvements de résistance, quelle 
que soit la religion des membres de 
cette résistance.  
Ces insultes sont d’autant plus inac-
ceptables que le monde entier sait 
que cette résistance dont il est ques-
tion ici est en cours et que des gens 
sont tués tous les jours par des ar-
mes d’occupation étrangère au 
Moyen Orient.  
C’est comme si en plein seconde 
guerre mondiale, un journaliste 
égyptien ridiculise De Gaule ou 
Churchill en faisant des dessins de 
mauvais goût sur la résistance fran-
çaise ou britannique face à l’inva-

sion Nazi.  
Non les résistants ne se tuent pas 
pour avoir des vierges au Paradis, 
ils le font pour avoir le droit légitime 
et minimale d’avoir leur pays libre 
sans armée étrangère contrôlant 
leur quotidien. Et encore ce n’est 
pas drôle. C’est triste. C’est malheu-
reux qu’ils aient besoin d’en arriver 
là pour défendre leur droit le plus 
légitime. C’est injuste. C’est révol-
tant!  
Il n y a vraiment pas de quoi faire 
une caricature, encore moins gagner 
un concours de caricatures.  

 

IL N’Y A PAS DE QUOI RIRE! 
 On pourrait attendre d’ici une géné-
ration ou deux pour en rire... une 
fois les colonisations du Moyen 
Orient partis et les problèmes géo-
politiques de la région réglés. Mais 
maintenant, aujourd'hui, non ce 
n’est pas  du tout drôle.  
Si l’Occident s’est donné un copy-
right sur les valeurs universelles de 
droit, de justice, de liberté, on dirait 
que son hypocrisie l’empêche de 
généraliser ce droit a tous les peu-
ples. C’est à nous, musulmans, de 
communiquer de façon intelligente 
pour reprendre notre droit à défen-
dre ces valeurs. Car ces valeurs 
sont les NOTRES aussi. Nous aussi 
on aime la liberté, la justice, le droit 

à la parole etc etc  
 Ces valeurs ne sont pas seulement 
occidentales. Si De Gaulle, Churchill 
et Ben Gurian sont des héros, les 
résistants arabes le sont tout autant. 
Que « France Soir » qui a publié les 
caricatures "en solidarité avec la 
liberté d’expression" se le tienne 
pour dit. Et sa liberté d’expression 
qu’il s’assoie dessus! 
Un minimum de tact et de respect 
pour les mouvements de résistance 
au Moyen Orient est requis de la 
part de l’Occident d’autant plus que 
l’Occident doit assumer toute la res-
ponsabilité morale envers le chaos 
actuel dans cette région: Si 
les Chrétiens n’avaient pas massa-
cré leurs minorités juives pendant 20 
siècles en Europe à Rome, Berlin, 
Paris Londres, Copenhague ou ail-
leurs, on n’en serait pas là où on 
est aujourd'hui!!!  
 Alors les leçons de morale, non mer-
ci! 

Hassan El Bouhali 

 

NDLR: Ce texte traduit l’opinion de son 
auteur  et n’engage que lui. Nous le produi-
sons  au nom de la liberté d’expression.  

SANS FRONTIÈRES Caricatures: Les leçons de moral, non merci! 

 

 
 

Membre de l’Ordre professionnel  Psychologues du Québec 
Psychothérapie (individuelle et de couple) 

Evaluation, Consultation 
 

Dépression, Stress, Anxiété, Obsessions, 
Panique, Phobie Agoraphobies Post-traumatique, 

Burnout, Difficulté au travail, 
Estime de soi, Difficulté relationnelles ou Conjugales, 

Immigration. 
 

Sur rendez-vous 
 

Tel.  (514) 849-0468 ou Cell. (514) 207-4144 
1231 boul. Ste-Catherine Ouest, suite 308              

Montréal (QC) 
E-mail: kazemima@hotmail.com 

 

Psychologue 

Métro Peel 

Mes collègues au travail ne comprennent pas pourquoi les musulmans sont fachés par les caricatures. Ils disent qu il  y 
a plein de caricature sur Bouddha, Jésus et Moise.. .ce n est pas pour autant que les bouddhistes, les chrétiens ou les 
juifs se mettent a brûler les drapeaux du pays du caricaturiste! 


